
Tristesse … Adieu Chère Annette ! 

 

Annette Schweickart, figure ô combien emblématique de notre Club de retraités et bien connue des 

randonneurs, a tiré sa révérence en cette fin d’octobre, avec à son actif des dizaines de sorties 

auxquelles elle a participé jusque récemment, ou qu’elle a elle-même menées ! Chimiste de 

profession, maître de conférences à l’Université Louis Pasteur, fille du botaniste Emile Issler, elle 

cultivait et partageait avec grande ferveur sa passion des plantes et du massif du Hohneck. Tous 

garderont un souvenir vivant de cette dame exceptionnelle à plus d’un titre ! Quelques extraits choisis 

… 

  

Vaillante et intrépide … qu’il fasse soleil, pleuve, vente, ou neige, et 

même avec un bras plâtré … on y va ! Au cours d’une « Traversée 

des Pyrénées » en 1999, le guide prévint que sous la chaleur torride 

qui s’annonçait, la montée au Fort de France serait très difficile : pas 

question pour Annette d’abandonner ! Vers le Hohneck, persuadée 

de l’existence d’une alternative au sentier des partisans, aujourd’hui 

interdit,  elle  fut  amenée   à  remonter  un  éboulis  à   quatre pattes, 

frissonnante ! Depuis, il n’a plus jamais été question de variante plus facile !  

Hardie sur ses jambes elle poussait la débroussailleuse et fauchait l’herbe envahissante de son pré, 

taillait les branches trop grandes de son noyer, montait sa longue échelle pour décrocher un volet du 

premier étage, … et poursuivait toujours son labeur avec opiniâtreté ! 

Toujours jeune, cultivant la convivialité et l’attention à 

autrui … quand on lui parlait « bobos », elle ne manquait 

jamais de remèdes : pépins de pamplemousse, baume 

Aroma, os de seiche, cartilage de requin … « Et comment 

tu le manges ... tu l’achètes dans une poissonnerie et tu le 

ronges ? » - « Mais non !! sous forme de gélules…» 

Stupéfaction !!  Et  jamais d’antidouleur !!..  « Le corps  se    

défend par lui-même ...», même si la douleur persiste pendant six semaines... ! Chimiste, botaniste, 

phyto et naturothérapeute dans l’âme, elle l’était aussi jusqu’au bout des ongles !!! 

  

Amoureuse de la nature, des plantes, des animaux … elle a 

hérité de son père l’observation des fleurs et l’usage des 

plantes médicinales mais avec le regard complémentaire de 

son métier ; elle adorait les fleurs de montagne qu’elle savait si 

bien fixer sur sa pellicule, n’hésitant pas à raccourcir la pause 

pique-nique pour s’adonner à sa passion, risquant  de  glisser 

sur  les pentes  herbeuses pour photographier une fleur rare … 
 

Au Schaefertal … son observatoire du 

Frankenthal, petit héritage familial, dont elle suivait 

les floraisons d’année en année et dont elle 

connaissait tous les recoins, c’était toujours avec 

grand plaisir que les randonneurs y faisaient 

étape : Annette  les y accueillait chaleureusement 

avec un large sourire !     

Pendant toutes ces années, Annette a été avec discrétion, son amitié et son sourire une 

irremplaçable compagne de nos sorties et randonnées. Adieu chère Annette, ta figure nous 

accompagnera avec étonnement et amitié. 

Ses amis, les randonneurs du vendredi 


